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Chères et chers collègues,                                                                      1er octobre 2026 

Mesdames, Messieurs, 

 

L’histoire transfrontalière nous rapproche 

L’assemblée générale du Réseau des sociétés d’histoire du Rhin supérieur s’est réunie à 

Germersheim 

Le 13 juin 2026, Germersheim a accueilli l’assemblée générale du Réseau des sociétés d’histoire 

du Rhin supérieur. Des représentantes et représentants de sociétés d’histoire d’Alsace, du nord-

ouest de la Suisse, du Bade-Wurtemberg et de Rhénanie-Palatinat se sont réunis au Stadthaus 

pour dresser le bilan des deux dernières années, élire le nouveau Comité trinational et discuter 

de leur coopération future. 

Le Réseau réunit des sociétés d’histoire des trois pays, l’Allemagne, la France et la Suisse, et 

offre depuis de nombreuses années une plateforme d’échanges transfrontaliers. Ses activités 

reposent principalement sur des manifestations communes, une newsletter régulière et la mise 

en relation des nombreux bénévoles qui s’intéressent à l’histoire de leurs villes et de leurs 

régions. 

 

Bilan et nouvelles impulsions 

Au nom du Comité trinational, la Dre Johanna R. Regnath a présenté les activités des deux 

dernières années. Après l’assemblée générale de 2024 à Sélestat et le colloque d’histoire 

transfrontalier de 2025 à Bâle, Germersheim était cette fois au centre des échanges. 

La newsletter régulière du Réseau est elle aussi devenue un lien important. Elle informe sur les 

manifestations, les projets et les publications des sociétés d’histoire du Rhin supérieur. Elle 

paraît désormais non seulement sous forme numérique, mais aussi sous forme imprimée dans 

des publications des trois pays. 

L’élection du nouveau Comité trinational qui a suivi a permis de poursuivre la bonne 

coopération des dernières années. Ont été élues ou réélues la Dre Johanna Regnath, Frauke 

Vos-Firnkes, Ariane Dannacher, Dominik Wunderlin et Jean-Claude Christen. Jan Merk reste 

membre du Comité en tant que coordinateur du Réseau. Un autre représentant de l’Alsace 

devrait être coopté à l’issue des consultations menées sur place. Des remerciements particuliers 

ont été adressés à Florian Hensel, membre sortant, qui n’a pas présenté une nouvelle 

candidature en raison de sa charge de travail professionnelle. 

 

Réfléchir ensemble à l’avenir 

La discussion sur les activités futures du Réseau a occupé une large place. L’importance des 

échanges transfrontaliers a été particulièrement soulignée. Face aux défis politiques et sociaux 

en Europe, la coopération entre sociétés d’histoire a été considérée comme un moyen 



 

important de mettre en évidence des références historiques communes et de favoriser les 

échanges au-delà des frontières. 

Il est notamment prévu de renforcer les contacts avec les sociétés membres des régions 

frontalières, d’améliorer la diffusion de la newsletter au sein des sociétés et d’intensifier les 

liens avec le Réseau des musées du Rhin supérieur. Des manifestations régionales 

supplémentaires consacrées à des thèmes du nord, du centre ou du sud du Rhin supérieur ont 

également été proposées. 

 

Fortifications et musées au cœur du programme 

Deux conférences ont suivi l’assemblée générale. Frauke Vos-Firnkes a présenté la création et 

les activités de l’association franco-allemande « Festungsnetz grenzenlos / Fortifications sans 

frontières ». Née dans l’espace PAMINA, cette initiative transfrontalière met en réseau des sites 

fortifiés et des initiatives qui leur sont consacrées, ouvrant de nouvelles possibilités de projets 

communs et d’échanges entre spécialistes. 

Jan Merk a ensuite présenté le cycle trinational d’expositions « zuhause – unterwegs. ici et 

ailleurs », auquel participent de nouveau, en 2026 et 2027, de nombreux musées et lieux 

d’exposition du Rhin supérieur. 

L’après-midi, les participantes et participants ont pu découvrir Germersheim. Frauke Vos-

Firnkes les a guidés dans le musée de la ville et de la forteresse, en présentant les activités 

actuelles du musée et son développement. L’exposition temporaire « Germersheim. Rodolphe 

de Habsbourg et l’octroi des droits urbains en 1276 », consacrée au 750e anniversaire de cet 

événement, a également occupé une place centrale. 

Une visite guidée de certaines parties des fortifications historiques a complété la découverte 

du musée. Elle a permis d’expliquer la construction, les fonctions et les usages successifs de la 

forteresse, du XIXe siècle à nos jours. 

La rencontre s’est achevée en fin d’après-midi, après de nombreuses conversations et de 

nouvelles pistes de réflexion. La prochaine rencontre du Réseau est prévue à l’automne 2027 

au Museum im Ritterhaus à Offenburg, en coopération avec l’Alemannisches Institut et le 

Historischer Verein für Mittelbaden. (fvs) 

 

Inauguration de l’exposition de synthèse « Zuhause – unterwegs. Was Menschen 

bewegt » (« Ici et ailleurs. Rester, partir, arriver ») 

Le 18 septembre 2026, près de 200 invités issus du monde politique, culturel et des musées 

partenaires ont assisté, au Musée des Trois Pays à Lörrach, à l’inauguration de l’exposition « 

Zuhause – unterwegs. Was Menschen bewegt » (« Ici et ailleurs. Rester, partir, arriver »). 

Présentée jusqu’au 18 avril 2027, elle constitue le point de départ d’un projet trinational 

d’expositions : au total, 30 musées en Allemagne, en France et en Suisse abordent les thèmes 

de la migration, de la mobilité et de l’appartenance. 



 

Carsten Gabbert, président du district 

administratif de Fribourg, et Jörg Lutz, maire de 

Lörrach, ont pris la parole lors de l’inauguration. 

Jörg Lutz a souligné les coopérations 

transfrontalières du Musée des Trois Pays et la 

richesse du programme d’accompagnement, 

qui comprend pour la première fois des 

manifestations dans de nombreuses langues. 

Carsten Gabbert a insisté sur l’importance de 

frontières ouvertes et des rencontres entre les 

personnes dans le Rhin supérieur. 

L’équipe de commissariat a présenté l’exposition de synthèse de Lörrach. Le directeur du 

musée, Jan Merk, en a expliqué le concept en trois parties, qui met en lumière les différentes 

raisons et circonstances des migrations à travers des biographies choisies. Marlon 

Zimmermann a présenté un appel à contributions destiné à combler des lacunes dans les 

collections du Musée des Trois Pays. Il a également attiré l’attention sur un projet d’entretiens 

présenté dans l’exposition. Jeanette Gutmann, chargée de la médiation culturelle du musée, a 

donné un aperçu des nouveaux formats de médiation destinés à différents publics et de la 

particularité des visites en langues étrangères : ukrainien, italien, persan et russe. 

Les musées partenaires ont eux aussi montré la diversité des 

perspectives du projet : Esau Dozio, de l’Antikenmuseum de Bâle, a 

évoqué les déplacements humains au fil des millénaires. Franck 

Burckel, de la Seigneurie d’Andlau, a présenté l’Alsace comme terre 

d’immigration. L’ensemble vocal de Lörrach a assuré 

l’accompagnement musical de l’inauguration. Les invités ont ensuite 

profité de l’apéritif pour échanger et découvrir l’exposition. 

Sous le titre commun « Zuhause – unterwegs / ici et ailleurs », les 

musées participants développent leurs propres approches jusqu’en 

avril 2027. Ils abordent le sujet sous des angles historiques, sociaux, 

artistiques et personnels. Le projet bénéficie du soutien du 

MuseumsPASSMusées. Le Musée des Trois Pays publie sur son site internet les informations 

actualisées sur les expositions et les manifestations. (mz) 

Congrès des historiens et passionnés d’histoire à Riquewihr 

La salle des fêtes de l’Hôtel de Ville de Riquewihr était bien remplie pour le 41e Congrès des 

historiens et passionnés d’histoire. Plus de 130 participantes et participants étaient venus de 

toute l’Alsace. Parmi les invités figuraient le maire de Riquewihr, le député de la deuxième 

circonscription du Haut-Rhin, la maire d’Aubure ainsi que le maire de Zellenberg, également 

président de l’Office de tourisme du Pays de Ribeauvillé et Riquewihr. 

Ce congrès annuel est un temps fort du calendrier de la Fédération des sociétés d’histoire et 

d’archéologie d’Alsace, qui réunit 127 sociétés d’histoire alsaciennes. Afin de développer les 



 

relations trinationales dans le Rhin supérieur, des partenaires allemands avaient également été 

invités, dont Ewald Hall, président du Historischer Verein für Mittelbaden. 

Cette année, la Société d’histoire et d’archéologie de 

Riquewihr (SHAR) a organisé la manifestation autour du 

thème « Vin, patrimoine et tourisme ». Après les mots 

d’accueil de Cédric Lemaître, président de la Fédération, et 

de Denis Bauer, maire de Riquewihr, Daniel Jung, président 

de la SHAR, a résumé l’histoire de la ville et expliqué le choix 

du thème : le vin a apporté la prospérité qui a permis la 

construction de ces belles maisons qu’admirent chaque 

année près de deux millions de visiteurs. Le député Hubert 

Ott a salué le travail de la Fédération et de la SHAR et 

souligné l’importance des sociétés d’histoire pour la 

connaissance du passé régional. 

Claude Muller, ancien directeur de l’Institut d’histoire de 

l’Alsace et président de la Fédération de 2023 à 2026, a 

expliqué les liens étroits entre l’histoire du vin et celle de 

l’Alsace. L’architecte et urbaniste Rémi Baudru a présenté, à partir d’exemples de Riquewihr et 

d’autres villes alsaciennes, les continuités et les évolutions de l’art de construire après la guerre 

de Trente Ans. Raymond Scheu, secrétaire de la SHAR et vice-président de la FSHAA, a ensuite 

abordé l’histoire du tourisme à Riquewihr. Il a montré comment cette ville, où l’on se rendait 

au XVIIIe siècle presque exclusivement pour des raisons personnelles ou familiales, est devenue 

une perle du vignoble célébrée par les guides touristiques. 

Après la réception offerte par la ville et un repas commun autour d’une choucroute à la 

riquewihrienne, plusieurs activités étaient proposées : des visites guidées de la ville, du musée 

du Dolder et de la Tour des Voleurs, ou des démonstrations de l’association Alsatiae 

protectores dans la Cour des Bergers. En costumes médiévaux, ses membres ont présenté des 

armures et des armes ainsi que des aspects de la vie quotidienne et de la calligraphie au Moyen 

Âge. (jcc) 

 

Recherches actuelles sur l’histoire de l’Autriche antérieure 

Pendant des siècles, les Habsbourg ont compté parmi les familles souveraines les plus 

influentes du Rhin supérieur. Depuis quelques années, les recherches sur l’histoire de leurs 

possessions occidentales, l’Autriche antérieure, connaissent un nouvel essor. L’Alemannisches 

Institut e.V., et notamment son vice-président, le professeur Dieter Speck, figurent parmi les 

moteurs de cette dynamique. 

Du 23 au 25 septembre 2026 s’est tenu à Bad Waldsee le colloque international « Habsburg 

vor Arl und Fern – Was eine offene politische Landschaft im Innersten zusammenhielt » (« Les 

Habsbourg en deçà de l’Arl et du Fern – Ce qui assurait la cohésion profonde d’un espace 

politique ouvert »). Des chercheuses et chercheurs d’Allemagne, de Suisse et d’Autriche ont 

examiné, en quatre volets thématiques, ce qui assurait la cohésion de ce vaste territoire 



 

extrêmement morcelé qu’était l’Autriche antérieure. L’accent a été mis sur la politique, 

l’administration et la religion comme facteurs structurels de cohésion, ainsi que sur les 

personnes et les groupes, et sur des événements tels que les guerres, les crises et les 

catastrophes. Des questions aussi intéressantes que le rôle intégrateur des routes ou les effets 

des mesures politiques face aux épidémies de peste ont été abordées. 

La dernière partie était consacrée au pouvoir intégrateur de la représentation et de la culture 

mémorielle. Elle a notamment montré qu’après la fin du Saint-Empire, l’attachement affectif à 

la maison régnante s’était parfois encore renforcé, jusqu’à susciter des tentatives infructueuses 

de retour sous domination autrichienne, comme dans le Brisgau en 1814-1815. (jr) 

 

Achèvement du projet éditorial « Histoire de la ville de Bâle » 

Les lectrices et lecteurs réguliers de cette newsletter et les participantes et participants à nos 

rencontres annuelles en ont été informés à plusieurs reprises de première main : Bâle, la ville 

située au coude du Rhin, s’est offert une histoire urbaine moderne. Aux neuf volumes présentés 

lors de notre rencontre bâloise du 10 octobre 2025 s’ajoute désormais le dixième volume 

annoncé. Sur 382 pages, illustrées de 261 images pour la plupart en couleur, il offre une 

synthèse de 50 000 ans d’histoire de Bâle, jusqu’à nos jours. Selon le texte de présentation, « il 

puise dans les neuf volumes précédents et propose, en huit chapitres, un parcours allant du 

général au particulier, d’une vue d’ensemble de l’espace urbain élargi à des éclairages 

biographiques sur des Bâloises et des Bâlois, en passant par une présentation chronologique 

condensée ». Comme on peut s’y attendre pour l’histoire d’une ville située à deux frontières 

nationales, les multiples relations avec les territoires voisins y sont également abordées. 

Le volume 10, intitulé « Basel. Eine neue Geschichte der Stadt » (« Bâle. Une nouvelle histoire 

de la ville »), paraîtra le 3 novembre. Il peut être précommandé auprès des éditions Christoph 

Merian au prix de souscription de 39 CHF au lieu de 49 CHF (voir https://www.merianverlag.ch, 

rubrique « Demnächst », à paraître). (dw) 

 

« Basel auf dem Teller » (« Bâle dans l’assiette »), une exposition culinaire 

La situation de Bâle sur d’anciennes routes commerciales a très tôt influencé la cuisine locale. 

Elle a donné naissance à des spécialités comme le célèbre Leckerli, qui se distingue des pains 

d’épices d’autres régions par l’emploi d’épices importées. La cuisine de la ville a également été 

façonnée par la disponibilité de produits frais du terroir de la région trinationale du Rhin 

supérieur et par la tradition des familles de la grande bourgeoisie d’employer de préférence 

des cuisinières originaires du sud du pays de Bade. 

Ce qui s’est retrouvé dans les assiettes bâloises au fil des derniers siècles est aujourd’hui 

présenté de manière évocatrice dans une exposition au Museum Kleines Klingental (Unterer 

Rheinweg 26). Elle retrace non seulement l’histoire des nombreuses spécialités du quotidien et 

des fêtes à Bâle, mais aussi l’évolution des formes de vente, de l’étal du marché au magasin en 

libre-service, ainsi que les restrictions d’approvisionnement en temps de guerre. Elle rappelle 

également la longue tradition d’assistance aux pauvres, dont la soupe populaire constitue 

aujourd’hui une forme moderne. La gastronomie de haut niveau, particulièrement présente à 



 

Bâle et dans sa région, ainsi que l’industrie alimentaire locale y ont aussi leur place : Bâle est 

considérée comme le berceau de la moutarde en tube, avec la « moutarde Thomy » en 1930. 

Ailleurs dans l’exposition, les visiteurs peuvent s’asseoir à une longue table recouverte d’une 

nappe blanche et découvrir de façon ludique ce que signifiait l’hospitalité de la grande 

bourgeoisie vers 1900, lors d’une visite pour le thé, d’une réunion familiale ou d’un mariage 

particulièrement raffiné. Aujourd’hui encore, il est fréquent qu’un 

sachet de friandises soit remis aux invités pour le chemin du 

retour, comme à la fin d’un repas de corporation. Si l’on ne reçoit 

pas un tel « Bhaltis », comme on appelle ce petit cadeau à Bâle, à 

l’issue de la visite, on repart en revanche avec de nombreuses 

connaissances nouvelles sur un sujet inépuisable : notre culture 

alimentaire. 

Un attrayant programme d’accompagnement complète 

l’exposition. (Jusqu’au 21 mars 2027 ; www.mkk.ch) (dw) 

 

Une première mondiale née à Bâle en 1930 : la moutarde en tube. 

(Photo : D. Wunderlin) 

 

Prochaine newsletter 

Merci d’adresser les informations de votre société d’histoire destinées à la prochaine newsletter 

au plus tard le 15 janvier 2027 au secrétariat du Réseau des sociétés d’histoire, au Musée des 

Trois Pays à Lörrach : museum@loerrach.de. 

 

Avec nos cordiales salutations, 

 

Au nom du Comité trinational du Réseau des sociétés d’histoire du Rhin supérieur 

 

Jan Merk, 

Secrétariat au Musée des Trois Pays à Lörrach — Dreiländermuseum / Musée des Trois 

Pays Lörrach 

Basler Straße 143, D-79540 Lörrach, +49 7621 415-150 

museum@loerrach.de                 www.dreilaendermuseum.eu  

 
Si vous ne vous êtes pas personnellement inscrit(e) et/ou si vous ne souhaitez plus recevoir de messages de notre 

part par courriel, veuillez simplement répondre à l’expéditeur de ce courriel en indiquant comme objet « 

Désinscription de la newsletter ». Nous supprimerons alors vos données de nos fichiers. 

mailto:museum@loerrach.de
http://www.dreilaendermuseum.eu/

